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INTRODUCTION
J’ai l’impression d’avoir passé la majeure partie de ma jeunesse à me masturber. Je me souviens du moment précis où j’ai découvert que me toucher était agréable et, ce jour-là, tout a changé. Je trouvais partout des objets qui pouvaient m’être utiles : mon jouet en forme de souris, qui se déplaçait grâce à des vibrations pulsées, le stylo vibrant qui rendait mon écriture toute bouclée, mon gros téléphone Nokia, la manette de la PlayStation ; et je ne me suis jamais arrêtée. J’adore me masturber. J’espère que vous aussi. Peut-être suffisamment pour aborder le sujet au détour d’une conversation, pour refuser une invitation à dîner car vous avez rendez-vous avec votre clitoris, pour parler avec vos amies de comment vous aimez le faire, pour leur demander à quoi elles pensent quand elles, elles le font. Mais en réalité, il y a de grandes chances que ce ne soit pas le cas. On connaît toutes quelqu’un qui gardait ses habitudes de masturbation secrètes à l’adolescence – c’était mon cas, dans une certaine mesure – et, pour diverses raisons culturelles, cette honte perdure à l’âge adulte. Une récente étude montre que jusqu’à 53 % des femmes ne sont pas à l’aise pour parler de masturbation, bien que 91 % d’entre nous la pratiquent1. Avec ce livre, je me donne pour mission de faire évoluer cela, et j’ai de très bonnes raisons de croire à l’importance d’un tel changement.
Avant de vous les donner, je vais me présenter. Je m’appelle Florence Bark et je travaille dans les domaines de l’éducation sexuelle, des relations de couple et des espaces d’intimité depuis dix ans. Je suis coprésentatrice de ComeCurious, une plateforme Youtube que j’ai créée en 2015 avec ma meilleure amie, Reed Amber. Nous avons aussi lancé un podcast pour parler encore plus de sexe – comme si c’était possible. Un petit truc qui a maintenant gagné des prix et s’intitule F**ks Given. Tout ce que nous faisons a pour but de combattre la honte et les clichés autour du plaisir et d’aider tout un chacun à avoir la meilleure vie sexuelle possible.
Alors, pourquoi la masturbation féminine est-elle importante, au point que j’ai écrit un livre entier pour vous encourager à vous y adonner ?
1. Ça fait du bien. Tout ce qui fait du bien est important.
2. C’est prendre soin de soi ; ne laissez personne vous dire le contraire. Y consacrer une demi-heure, ou toute une soirée, ou même seulement dix minutes pour vous évader et apprécier combien vous êtes puissante – car c’est vous qui créez tout ce plaisir – ne peut être qu’une bonne chose. Plus encore, il est scientifiquement prouvé que c’est bénéfique pour votre cerveau. La masturbation et les orgasmes aident à libérer des endorphines, de l’ocytocine, de la sérotonine et de la dopamine : les hormones du bonheur. Autrement dit, des accélérateurs de bonheur et des réducteurs de stress. C’est pourquoi j’appelle les nouvelles de ce livre des « méditations masturbatoires », rien que ça : je prends le pouvoir de la masturbation au sérieux, et j’aimerais que tout le monde en fasse autant.
3. La masturbation peut améliorer votre vie sexuelle extérieure. Je précise « extérieure » car, d’après moi, se masturber, c’est déjà avoir une vie sexuelle à part entière. Mais s’il vous arrive d’avoir des rapports avec un·e ou des partenaires, la masturbation peut vous aider à savoir ce que vous voulez qu’ils ou elles fassent pour augmenter vos chances de jouir. J’insiste sur ce point car les études sur la fréquence des orgasmes lors d’un rapport sexuel montrent que les femmes sont en bas de la liste, l’écart le plus important se situant entre les hommes hétéros et les femmes hétéros. Ainsi, d’après une étude sur les hommes et femmes britanniques, lors de rapports partagés, 61 % des hommes hétéros jouissent, contre 30 % des femmes hétéros2. Une autre étude, menée sur des étudiants américains, a observé que 91 % des hommes hétéros jouissent contre 39 % des femmes hétéros. C’est une énorme différence : 52 % ! Évidemment, l’orgasme n’est pas un objectif absolu, mais je trouve ces statistiques très injustes. Quelle est la solution ? Les études nous disent que seulement environ 30 % des femmes peuvent jouir grâce à la seule pénétration. Les autres ont besoin de stimulation clitoridienne3. Si environ 30 % des femmes hétéros jouissent régulièrement lors d’une relation sexuelle et qu’à peu près 30 % d’entre elles peuvent jouir grâce à la pénétration, il est tentant de penser que notre bon ami le clitoris est trop souvent laissé de côté… Ce n’est pas surprenant tant le porno et les scènes de sexe dans les films et les séries laissent croire que la pénétration suffit pour avoir un orgasme. J’adorerais qu’on place le clitoris au centre de l’attention, non seulement pour la masturbation ou les préliminaires, mais aussi pendant le sexe avec pénétration. J’espère que ce livre vous aidera à réellement admirer les merveilles que votre clitoris peut créer, puis que vous pourrez raconter tout cela à votre partenaire.
4. Cela peut vous vous aider à mieux apprivoiser votre corps. Si vous vous masturbez déjà et que cela ne vous a jamais aidée à vous sentir mieux dans votre corps, ne commencez pas à culpabiliser ! Reprenons de zéro, en nous attardant sur cet avantage de la masturbation, ce que, très probablement, rien dans notre culture ne vous a encouragée à faire jusqu’ici. N’ayez nulle crainte, ce livre sera votre guide ! Je vais faire de mon mieux, à travers mes conseils, pour vous aider à vous sentir désormais super bien dans votre corps.
Qu’allez-vous trouver dans ce livre ? Vingt-cinq conseils géniaux pour profiter pleinement de la masturbation, et autant d’histoires érotiques pour titiller votre esprit. Car, comme vous le savez peut-être déjà, l’excitation commence dans la tête. On a besoin de quelque chose de sexy sur lequel se concentrer pendant que l’on joue avec soi-même. Certaines femmes (de plus en plus nombreuses) regardent du porno, mais d’autres n’aiment pas cela pour diverses raisons, notamment parce que les femmes à l’écran ne leur ressemblent pas, ou que les partenaires de celles-ci ne sont pas à leur goût. Le fait de lire ces méditations masturbatoires, plutôt que de les regarder, vous permettra de laisser vagabonder votre imagination pour qu’elles vous parlent de la façon qui vous convient le mieux. À cette fin, j’ai volontairement donné un minimum de détails sur les personnages.
J’ai inclus des conseils, premièrement, car je pense que l’enseignement scolaire sur notre anatomie n’est pas suffisant pour comprendre complètement comment en tirer le meilleur ; deuxièmement, pour vous aider à explorer votre corps et à être plus en harmonie avec lui, et ainsi découvrir ce que vous aimez ; et, troisièmement, pour chambouler votre routine et vous aider à profiter au maximum des possibilités incroyables de la masturbation.
Une précision avant que je ne poursuive : je suis une femme cis et me suis considérée comme hétéro pendant la majorité de mon existence ; je suis fortement, profondément, attirée par les hommes, donc, bien que je m’identifie désormais comme bisexuelle, les récits de ce livre reflètent mes propres désirs et plairont sûrement plus aux femmes hétéros, bi ou pan. Cela ne signifie pas qu’il n’y aura que des situations HF (homme-femme) dans les nouvelles ; même quand on ne veut coucher qu’avec des personnes du genre opposé dans la vraie vie, on aime souvent fantasmer sur notre propre genre, c’est très courant et complètement canon. Donc, peu importe mon identité, vous êtes toutes et tous les bienvenu·es, alors laissez-vous emporter ! Vous verrez que certains conseils sont écrits spécifiquement pour les personnes équipées de vulve, mais si vous possédez d’autres organes génitaux, ce sera une révision intéressante sur vos partenaires potentiel·les, ou des infos sympas qui, j’espère, vous apprendront des choses. Je suis également une personne valide et si ce n’est pas votre cas, j’espère que ce que vous trouverez dans ce livre vous sera utile, mais sachez que vous devrez peut-être adapter certains conseils.
Enfin, avant de passer aux choses sérieuses, redéfinissons la masturbation. « Masturbation » est un mot génial, recouvrant une activité géniale, mais pas toute l’expérience que nous vivons avec nous-même quand nous prenons du plaisir en solo. Je vous invite à l’envisager comme du sexe solitaire. Pas besoin de compter sur un·e partenaire pour avoir une intimité et ressentir la magie que le fait de se toucher peut créer : cela mérite qu’on en parle plus. Si nous pratiquons le sexe en solo, nous nous donnons du plaisir nous-même, comme des femmes indépendantes et ça, ça mérite que l’on en parle aussi, que l’on s’en réjouisse et que l’on prenne du temps pour en profiter. Autant qu’on le ferait pour le sexe avec partenaire.
La prochaine fois que vous vous masturberez (peut-être en lisant la première nouvelle…), essayez : voyez cela comme du sexe en solo, vous couchez avec vous-même. Et, au passage, je parie que vous êtes bien plus douée et que vous vous donnez bien plus de plaisir que la plupart des personnes avec qui vous avez couché. Alors profitez-en et remerciez-vous.


RECOMMANDATIONS
POUR LE BON USAGE DE CE LIVRE
Si vous voulez le lire du début à la fin, allez-y, je vous en prie ! Mais personnellement, je vous recommande de commencer par le « Meilleur conseil » (car j’espère qu’il vous servira tout au long du livre), puis de choisir une méditation masturbatoire en fonction du genre de fantasme qui vous excitera le plus aujourd’hui. Pour vous y aider, vous trouverez au début de chaque nouvelle une liste qui résume son contenu. Vous pouvez aussi regarder le schéma des pages 18 et 20 pour sélectionner l’histoire dans laquelle vous aimeriez le plus vous plonger chaque fois que vous ouvrirez ce livre.
Chaque nouvelle est précédée d’un conseil et, bien que vous puissiez l’ignorer, je vous encourage à le lire : il pourrait vous donner une idée qui changerait votre vie ! Si vous constatez que vous revenez souvent aux mêmes nouvelles, lisez le conseil d’un autre chapitre pour continuer à enrichir vos connaissances.
Vous pouvez lire l’histoire une fois puis vous masturber, ou alors vous pouvez vous masturber en la lisant ; le livre peut rester ouvert, une fois la tranche assouplie. Quoi qu’il en soit, je vous conseille de découvrir le plus lentement possible. Gardez chaque mot dans votre bouche et faites-le tourner sur votre langue, vous pouvez peut-être même le lire à voix haute. Quand on est excitée, on peut avoir envie de se dépêcher, toutefois essayez de savourer l’expérience et de vous autoriser à plonger dans l’instant. Mais surtout, faites exactement comme vous voulez, vous savez ce que vous aimez !
Vous remarquerez en approchant de la fin de chaque nouvelle que quelques lignes sont en gras. Il s’agit de l’orgasme des personnages. J’ai fait cela pour que vous puissiez voir en un coup d’œil quand il arrive, si vous souhaitez faire en sorte que votre orgasme coïncide avec celui de l’histoire.
Si vous avez un·e partenaire, pourquoi ne pas lui proposer de se joindre à vous pour une ou deux nouvelles ? Vous pouvez peut-être même lui demander de lire le conseil et de faire ce qu’il recommande, si c’est possible, pendant que vous vous installez et lisez la nouvelle à voix haute.
Quand vous aurez fini le livre, ou même pendant que vous le lisez, parlez-en. Nous devrions toutes parler plus souvent de masturbation féminine avec nos amis et notre famille.
Dans les années 1970, Nancy Friday, romancière et essayiste féministe, a publié My Secret Garden : Women’s Sexual Fantasies, et une autre révolutionnaire, Betty Dodson, un ouvrage précurseur appelé Sex for One : The Joy of Self-Loving. Ces livres ont eu un franc succès et étaient censés tout changer. Cinq décennies plus tard, les femmes ont encore du mal à expliquer ce qui les excite et à faire de la masturbation une priorité. Il existe de nombreuses causes culturelles à cela, et l’on pourrait y consacrer tout un livre. Mais je préférerais que vous vous masturbiez alors ne restons pas bloquées là-dessus, et retenons l’essentiel : il est en notre pouvoir de changer tout ça. Commencez à en parler ! Mais, d’abord, allez vous toucher.


NOTE SUR LES MÉDITATIONS MASTURBATOIRES
La durée de votre masturbation dépend entièrement de vous et, personnellement, je suis partante pour de bonnes sessions d’une heure de temps en temps ! Mais comme les études suggèrent que les femmes mettent en moyenne cinq à dix minutes à atteindre l’orgasme lorsqu’elles se touchent4 – c’est plus long lors d’une relation sexuelle –, les récits se lisent tous en cinq à dix minutes environ. Vous pouvez évidemment en lire plusieurs pendant une même séance.
Tous les personnages ont donné leur consentement total. Je le précise pour que vous n’ayez pas à vous en soucier quand vous lisez : ce sont des fantasmes, laissez-vous aller et perdez-vous dans la nouvelle. Je le dis aussi pour que personne n’oublie que le consentement est primordial dans le sexe ; votre consentement est essentiel, ne l’oubliez jamais.
Peut-être que vous y trouverez des idées pour votre vie sexuelle mais, s’il vous plaît, n’y voyez pas des injonctions et souvenez-vous que certaines pratiques – avoir une relation sexuelle dans un parc ou contre le mur d’une ruelle, par exemple – sont illégales.


LE MEILLEUR CONSEIL : CONNAISSEZ VOTRE ANATOMIE
Le Larousse donne la définition suivante du mot « masturbation » :
« Excitation manuelle des organes génitaux externes dans le but de provoquer le plaisir sexuel. »

Sexy, hein ? Cette définition omet ce que l’on peut considérer comme l’élément le plus important de la masturbation : le cerveau. Vous pouvez vous toucher jusqu’à n’en plus pouvoir ; si vous n’êtes pas d’humeur, vous ne sentirez probablement rien. C’est un vaste sujet et j’en parlerai ici, mais pour mon « meilleur conseil », nous allons nous concentrer sur les organes génitaux. La masturbation peut être incroyable même si on n’a pas d’orgasme (j’y reviendrai également plus tard), mais si l’on veut en avoir un ou que l’on veut prendre plus de plaisir, alors il faut bien comprendre à quoi on a affaire en bas : où, quoi et pourquoi.
Pour cela, je vous invite à prendre un miroir, à vous installer dans un coin sympa, chaud et confortable, à enlever votre culotte et à écarter les jambes. Même si vous savez déjà tout ça ; allez, pour me faire plaisir. J’ai choisi de ne pas inclure de schéma car je veux que vous soyez votre propre référence. (Mais je vous conseille vivement d’en chercher un sur Internet si vous ne pouvez pas vous asseoir devant un miroir à cet instant précis !)
Regarder ses organes génitaux peut en effrayer certaines, et je le comprends. La première fois que je me suis observée, j’ai été choquée par ce que j’ai vu ; toutes ces épaisseurs de peau et ces poils épais et frisés… Cela me semblait étrange car je n’avais jamais vu de vulve ! Si vous êtes dans le même cas, vous pouvez consulter la Labia Library sur greatwallofvagina.co.uk : cette œuvre d’art est devenue une ressource en ligne contenant des centaines de vulves. Elle prouve que nous sommes toutes complètement différentes et que peu importe l’apparence de notre vulve, elle est normale.
Nous sommes toutes belles. Si cette phrase vous met mal à l’aise ou que vous n’êtes pas d’accord, ce n’est pas grave : apprendre des choses sur son corps prend du temps. Selon moi, apprendre à aimer et à accepter son corps est un chemin à suivre pour ressentir plus de joie et de plaisir grâce à lui. Il peut être difficile de se laisser aimer complètement par quelqu’un d’autre si vous ne ressentez pas la même chose envers vous-même. C’est bien plus simple à dire qu’à faire, mais ce livre est un bon début ! Si cela peut vous aider, quelle que soit la forme, la taille ou la couleur d’une vulve, j’aime la voir comme une fleur qui éclot lorsqu’elle est excitée.
Faisons bien la distinction entre vulve et vagin. Le vagin désigne uniquement le canal interne ; l’extérieur, la vulve, comprend (notamment) le clitoris, son capuchon, ainsi que les lèvres extérieures et intérieures. Ajustez votre miroir et allons voir de plus près.
Le clitoris (son gland, pour être exacte) est une bosse tout en haut de notre vulve, généralement recouverte par un capuchon de peau. La taille du capuchon peut varier, laissant le clitoris plus ou moins exposé. Ce dernier peut également varier en taille ; il peut être facile à repérer ou nécessiter de fureter un peu pour le trouver.
D’après les études menées sur d’autres mammifères, on estime que le clitoris compte 10 000 terminaisons nerveuses, tandis que nos amis équipés de pénis en comptent seulement 4 000. Quand même… Prenons quelques secondes pour digérer cette information. Je répète : ce petit bouton que vous voyez comporte apparemment 10 000 terminaisons nerveuses : WAOUH ! Pas étonnant que l’on ressente autant de plaisir quand on touche cette zone. Si vous n’avez pas encore caressé votre clitoris, pourquoi ne pas le faire maintenant ? Prêtez attention à ce que vous sentez quand vous le faites. Ce ne sera peut-être pas grand-chose si vous n’êtes pas excitée, mais pour moi, c’est comme si une petite boule d’énergie s’enflammait, une sensation de chaleur et de chatouillement agréable, même si je ne suis pas excitée mentalement.
Partant du clitoris, vers le bas, se trouvent des morceaux de peau plus souple autour de l’orifice vaginal : ce sont les lèvres extérieures (labia majora), une surface de peau plus grande qui entoure les lèvres intérieures (labia minora), la deuxième couche de peau directement autour de l’orifice vaginal. La taille et la forme des lèvres diffèrent comme pour le capuchon du clitoris ; elles sont très différentes d’une femme à l’autre ! Vous pouvez avoir des lèvres assez longues ou très courtes, certaines sont lisses et d’autres froissées comme des pétales d’iris ; toutes sont uniques et complètement normales. Caressez-les aussi. Que ressentez-vous ? C’est peut-être agréable, mais la sensation n’est pas aussi forte que lorsque vous touchez votre clitoris, n’est-ce pas ?
Revenons à votre clito. Ce que l’on l’appelle communément le clitoris n’est en réalité que sa partie exposée. Le clitoris entier est bien plus grand, la majeure partie se trouvant derrière la vulve et épousant la forme des lèvres. Imaginez que le clitoris que vous voyez est la base d’une fourche, et que les deux côtés plus longs sont cachés de chaque côté de vos lèvres. Suivez cette forme avec votre doigt : du clitoris en haut jusqu’en bas, d’un côté puis de l’autre.
Ce grand clitoris est la raison pour laquelle nous ressentons du plaisir sur toute notre vulve, donc je vous encourage à inclure vos lèvres quand vous vous masturbez. Les sensations données par les piliers internes du clitoris sont bien moins intenses que celles de sa tête exposée, mais elles peuvent enrichir l’expérience. Les conclusions scientifiques semblent indiquer que c’est grâce aux parties intérieures que certaines propriétaires de vulve peuvent avoir un orgasme par la pénétration seule5. Le vagin n’a pas beaucoup de terminaisons nerveuses en lui-même mais, sachant que le clitoris au sens large entoure le vagin, la pénétration peut l’exciter. C’est aussi la raison pour laquelle nombre d’entre nous ne pouvons pas avoir d’orgasmes uniquement par la pénétration. Oui, le clitoris est très proche du vagin, mais ce n’est pas comme s’il était dedans ! Si vous avez déjà eu ce que l’on appelle un « orgasme vaginal », je vais vous donner des conseils dans ce livre pour retenter le coup, mais si ça ne marche pas, ne perdez pas votre temps à vous demander pourquoi : le vrai mystère, étant donné la place du clitoris par rapport au vagin, c’est que 30 % des personnes qui en ont un arrivent à avoir un orgasme vaginal !
Ce qu’il y a de plus magique avec le clitoris, c’est qu’il gonfle et semble éclore lorsque nous sommes excitées. Le sang afflue dans cette partie du corps, faite de tissus érectiles, alors le clitoris grossit et prend une couleur plus rouge. Ça vous rappelle quelque chose ? Eh oui, son fonctionnement ressemble à celui du pénis ; quand on a une vulve, on bande aussi ! En réalité, le pénis est l’équivalent/l’homologue masculin du clitoris. Tous les embryons humains possèdent les mêmes organes génitaux, qui se développent ensuite pour devenir un clitoris ou un pénis en fonction des hormones auxquelles ils sont exposés. Ils ont donc beaucoup de choses en commun – le capuchon du clitoris, par exemple, est l’équivalent du prépuce. La représentation des rapports sexuels à l’écran et ailleurs tend à nous faire croire qu’atteindre l’orgasme par le vagin est l’équivalent d’atteindre l’orgasme par le pénis, mais j’espère que tout cela explique pourquoi le véritable équivalent est l’orgasme par le clitoris. C’est pourquoi, selon moi, le clitoris ne compte pas seulement pour la masturbation et les préliminaires, mais aussi pendant la pénétration. La masturbation est donc parfaite pour vous donner les outils dont vous avez besoin pour de super relations sexuelles avec un·e partenaire, si vous en avez. Si vous savez ce qui fait s’emballer votre clitoris – et j’espère que ce livre vous y aidera –, alors vous pourrez appliquer tout ça dans votre vie sexuelle extérieure.
Bien, nous savons ce qui se passe dehors… et dedans ? Ouvrez grand les jambes (pliez-lez pour faciliter les choses). Quelques centimètres sous votre clitoris, entre le trou de l’urètre et l’anus, se trouve une sorte de cavité charnue qui change de forme si vous contractez vos muscles. C’est l’entrée du vagin. À l’intérieur, un canal spongieux remonte jusqu’à l’utérus en passant par le col de ce dernier. Tout comme chaque vulve est différente, chaque vagin a son aspect propre : sa longueur et sa forme varient, et cela peut influencer l’endroit où vous ressentez du plaisir. Il est difficile de concevoir ce qui se passe là-dedans, car rien n’est visible. Alors lavez-vous les mains, nous partons en exploration…
Vous avez sans doute entendu parler du fameux « point G » ; certains biologistes disent qu’il est lié au grand clitoris – mais il n’y a pas assez de recherches pour le prouver –, tandis que d’autres mettent en doute son existence. Mais ne nous attardons pas là-dessus. De nombreuses personnes ayant une vulve (dont moi-même) s’accordent à dire qu’il existe un endroit à l’intérieur du vagin très sensible. Il peut être situé différemment d’une personne à l’autre, il n’existe donc pas de règle absolue pour le trouver. Je recommande de tâter le terrain et d’y aller au feeling. Explorez avec un ou deux doigts mouillés ou lubrifiés si nécessaire. Si, en les glissant, vous sentez une forme semblable à une noix contre l’avant de votre canal, en général, c’est là. La meilleure façon de le trouver est d’insérer ses doigts et de les bouger comme si l’on voulait dire « viens par-là ». Il n’est pas aussi sensible que le clitoris, mais plus que ce qui l’entoure, et c’est ce qu’il faut stimuler pour connaître le « plaisir du point G ». Certains sextoys sont spécialement conçus pour ça ; si vous voulez en savoir plus, rendez-vous ici.
Si vous voulez continuer d’explorer, un peu plus loin que le point G, vous trouverez votre col de l’utérus : il est lisse et rond. Il s’agit de l’entrée de votre utérus. Il existe des moyens intéressants de stimuler votre col de l’utérus, que vous trouverez ici.
J’espère que cela vous aura aidée à mieux connaître votre anatomie, et que vous avez réfléchi aux endroits à toucher quand vous vous masturbez et pourquoi ils vous font du bien. N’hésitez pas à continuer à vous regarder ! Lisez peut-être votre première nouvelle devant le miroir, et voyez combien vous vous épanouissez !
QUEL FANTASME VOUS FAIT DE L’ŒIL AUJOURD’HUI ?
Afin de décider quelle méditation masturbatoire sera la bonne pour vous aujourd’hui, vous pouvez vous référer au sommaire et choisir uniquement en fonction du titre, ou bien lire la légende avant chaque nouvelle pour connaître la durée de lecture approximative, la personnalité du ou de la partenaire, et quel genre de relation sexuelle l’histoire contient. Ou encore, vous pouvez consulter l’organigramme ci-après.


NOTES
	1. ﻿Marie Claire Chappet, « We asked YOU about masturbation, and here are all the fascinating things we found out… », glamourmagazine.co, 17 mars 2020.﻿

	2. ﻿Matthew Smith et Eir Nolsoe, « The orgasm gap : 61 % of men, but only 30 % of women, say they orgasm every time they have sex », yougov.co.uk, 10 février 2022.﻿

	3. ﻿Laurie Mintz, « The Orgasm Gap : Simple Truth & Sexual Solutions », psychologytoday.com, 4 octobre 2015.﻿

	4. ﻿Ian Kerner, Elle d’abord. Petit guide à l’intention des hommes pour faire plaisir aux femmes, Marabout, 2014.﻿

	5. ﻿V. Puppo et G. Puppo, « Anatomy of sex : Revision of the new anatomical terms used for the clitoris and the female orgasm by sexologists », Clinical Anatomy no 28, pp. 293-304, avril 2015.﻿
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